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NÉCROLOGIE I 
I Maurice Cranston, professeur de science politique au London School of I 
I Economies et membre du Comité scientifique international de Philosophiques, I 
I est décédé subitement à Londres le 5 novembre 1993 au cours d'une interven-1 
I tion qu'il donnait dans les studios de la B.B.C. à propos des mémoires récents I 
I de Margaret Thatcher. I 
I Maurice Cranston est né le 8 mai 1920. Il reçoit son éducation au London I 
I University et au St. Catherine's College, Oxford. Dans sa jeunesse, il fréquente I 
I des milieux plutôt bohèmes où il fait la connaissance à dix-huit ans du roman-1 
I cier Denton Welch. Welch s'en inspire pour le personnage de « Markham » I 
I dans une nouvelle, « Touchett's Party », publiée dans la revue Chance en 1953.1 
I Le jeune Cranston travaille avec d'autres à accueillir les juifs évadés de l'Aile-1 
I magne nazie. En 1942, il fait paraître dans le New Statesman un article sur ce sujet. I 
I Voulant faire preuve de sa gratitude, un des réfugiés juifs lui fait don d'un I 
I exemplaire du Traité théologico-politique de Spinoza. M. Cranston, qui comptait I 
I jusque-là faire carrière dans le journalisme, prend alors la décision de se vouer I 
I à la philosophie politique. I 
I À partir de 1950, M. Cranston enseigne la philosophie sociale au London I 
I University. C'est ensuite les sciences politiques au London School of Econo-1 
I mies comme « Reader » à partir de 1959. En 196g, il est élevé au rang d e l 
I « Professor of Political Science ». I 
I M. Cranston est l'auteur bien connu d'une biographie importante de John I 
I Locke, publiée en 1957. Cette biographie lui vaut le prix prestigieux James Tait I 
I Black. M. Cranston a écrit de plus une biographie de Jean-Paul Sartre (1962). En I 
I 1968, M. Cranston publie une traduction anglaise du Contrat social de Jean-1 
I Jacques Rousseau aux éditions Penguin. Sa traduction anglaise du Discours sur M 
I l'origine de l'inégalité suivra seize années plus tard. Ces dernières années, M. I 
I Cranston poursuivait une étude ambitieuse sur la vie et l'œuvre de Rousseau. I 
I Les deux premiers volumes de cette étude sont déjà parus. Le troisième et I 
I dernier volume, bien avancé, sera publié à titre posthume. I 
I M. Cranston laisse dans le deuil son épouse la baronne Maximiliana von I 
I und zu Fraunberg et leurs deux fils. I 
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